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Nouveaux genre et sous-genre de Fourmis barbaresques [Hra.] 
par le D r F. SANTSCHI. 



I. Genre Paraphacota, nov. gen. 

cf Tres voisin du sous-genre Xeromyrmex Em., dont c'est proba- 
blement un derive parasitaire. II en differe surtout par le grand deve- 
loppement de 1'armure genitale. 

P. Surcoufl, n. sp. Long. 6 mm. Noir; mandibules, antennes, 
pattes, pterygma et valvules genitales blanchatres; base des mandi- 
bules ; milieu du scape et des cuisses plus ou moins brunatres. Den- 
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seraent et finement ponctue, mat. Gastre luisant, finement chagrine, 
avec des points epars. Quelques longs poils sous 1'abdomen ; pubescence 
tres clairsemee. 

Tete plus large que longue (yeux compris), moitio plus etroite en 
avant qu'a la hauteur des yeux ; ceux-ci occupant plus de la moitie 
des cotes. Sillon frontal 
atteignant 1'ocelle median. 
Aire frontale imprimee au 
milieu. Les crate's fronta- 
les peu divergentes. L'e- 
pistome tres convexe au 
milieu, a un leger sillon 
transversal pres de son 
bord posterieur. Les man- 
dibuies, striees, ont trois 
fortes dents. Le scape 
atteint le niveau de I'o- 
celle median. Le 2 e arti- 
cle de 1'antonne est un 
peu plus long que large, rig. l. Paraphacota Surcoufi, n. sp. c?, 
Les articles 3 a 12 sube- vu de profil. Tete vue de face. Armure 
gaux et egalant environ g&ritale vue d'arriere. 
les trois quarts du scalpe. 

Le dernier aussi long que le scape. Thorax un peu plus large que la 
tfite. Me'sonotum sans sillons de Mayr, tres convexe en avant, mais ne 
depassant pas le pronotum qui est tres court. Scutellum convexe, plus 
eleve que le mesonotum. Plan de la face basale de 1'epinotum bien 
plus has que celui du scutellum, et passant a la face declive par une 
courbe, Le pedicule a un noeud triangulaire, mousse au sommet, a 
bord anterieur rectiligne jusqu'a la base de 1'article qui est arme d'une 
petite dent en dessous et en avant. Postpetiole globuleux, un peu plus 
large que long et que le petiole. Gastre allonge, deprime, aussi long 
que le thorax. Stipe tres developpe, aussi long que le tiers de la lon- 
gueur du gastre ; son extremite, arrondie, est legerement incurvee. 
Ailes hyalines a laches et nervures pales. 

Algerie : Biskra, aoQt 1917, 3 cf captures a la lumiere (J. SURCOHF). 

Ce curieux insecte est probablement un derive parasitaire de 
Monomorium (Xeromyrmex) Salomonis subnitidum Em. Le grand de- 
veloppement de 1'appareil genital du cf semble devoir correspondrea une 
Q a gros abdomen) comme chez certains Carebara. Je soup<?onne cet 
insecte d'etre le cf de Phacota NoualhieriEm., dont 1'unique ^ connue 
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a ete capturee dans un nid de Monomorium subnitidum, egalement a 
Biskra. C'est en recherchant les cf de Paraphacota dans los nids de 
Monomorium pendant 1'ete dans la region de Biskra que Ton pourra 
etablir son identite avec Phacota Noualhieri si Ton y trouve les deux 
formes reunies. Quant a cette derniere espece, je ne crois pas qu'elle 
puisse etre maintenue dans le genre Phacota, dont elle differe par la 
forme de sa tete et surtout par son large epistome. Si done 1'iden- 
tite ci-dessus supposee est demontree, elle devra se nommer Para- 
pJiacota Noualhieri Em. 

II. Monomorium subg. Equesifcrlmessor, nov. subg. 

Les Monomorium Chobauti Em. et M. Lameerei doivent etre separes 
du sous-genre Xeromyrmex ou les avail classes M. EMERY. Les ailes 
ont une cellule disco'idale comme dans le sous-genre Notomyrmex, 
cellule qui fait absolument defaut chez Xeromyrmex. L'epistome de 
1'ouvricre est plus tronque en avant, et lo scape du cf est court. 

Au point de vue ethologique, ce sont des Fourmis completement 
granicoles. Elles font des chemins en file pour se rendre aux champs 
A'Aristida pungens, la Graminee a laquelle elles semblent infeodees. 
La curieuse facon dont elles moissonnent a ete d'abord observee par 
LAMEEREChez M. (Equesjfimessor) Chobauti et j'ai pu la controler plu- 
sieurs lois chez M. Lemeerei, dont je connais deux stations dans la 
region de Kairouan (Tunisie), 1'une au Beten et 1'autre a Pichon. Ces 
deux stations, formant Hot desertique, sont pourvues de Drinn , la 
plante a longue graine dont se nourrissent les Equesffimessor. Les 
nids sont creuses dans un sol de sable tasse, tres dur, et les chambres 
sont bourrees de ces graines. Celles-ci, malgre leur longueur embar-, 
rassante, sont rapidement transportees grace au precede dont se serl 
la Fourmi : comme le dit si bien LAMEERE, elle chevauche son grain 
comme une sorciere, son balai . Les Xeromyrmex, au contraire, vont 
iaplement aux provisions, sans faire de file, portent des graines plus 
petites de facon ordinaire, et se nourrissent egalement de substances 
animales. 
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